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AVERTISSEMENT 

Sur la Conclujion fuivante de PT)niverJîté 
de ‘Paris , au fujet de P Appel de la 
ijonftitution Unigenitus au futur 
Concile generaL 

qu’on entende ce que fi^nifîe 
mot de Nation dans les difteren- 
Conclufîons qui vont être rap- 
rtées, il faut donner une idée gc- 
:ale de TUniverfîté de Paris. Elle 
eft divifée en quatre Facultés, qui ont chacune 
•leur epithcte propre &: particulier. La ï . eft 
la Faculté de Théologie, qui eft appellée Sa- 
crée, Sacra. La i. celle de Droit appellée C<?»- 
fultiffima.^ comme qui diroit d’un Très fâge & 
très bon confcil. La 3. la Faculté de Medecine 
Saluherrima Facultas : Très utile à la fanté. La 
4. eft la Faculté des Arts, qui n’a point d’ Epi- 
thcte , ôc qui pourroit être appellée Uteratif 
fima Facultas. Ce qui fait qu’elle n’en a point 
qui la diftingue , c’eft qu’originairement le 
Reéteur, qui eft le chef de toute cette illuf- 
tre compagnie , avec la Faculté des Arts fai- 
♦ foit l’ancien corps de TUniverfîté. 

Chacune des trois Facultés fiiperieures 
a fon Doien qui la prefîde. La charge de 
Doien dans la Faculté de Théologie eft dévo- 
lue au plus ancien Doéfccur, aumbicn que le 
Decanat de la Faculté de Droit : mais le Doien 
V. A 2 , de • 
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4 AVERTISSEMENT.. 

de la Faculté de Medecine eft éleétif. 

La Faculté des Arts eft divifée en quatre 
Nations 5 parce qu’anciennement , TUniver- 
fité de Paris étant feule & aiant toujours eu 
unte réputation extraordinaire , on y venoit etu- 
diçr de toutes les parties de l’Europe, Ôc qu’cn- 
core aujourd’hui nulle nation n’en eft exclue. 
La I. nation elf celle de France. La i. de Pi- 
cardie. La 3. de Normandie. La 4. d’Allema- 
gne J & les auti’es etrangers font compris dans 
cette derniere. Chacune a fon Epithete. La 
France eft appellée , Honorable, Honoranda Gal- 
lorum Nûtio. La Picardie cil qualifiée Trcs- 
fidcle , FidcUJfima Picardorum Natio. La Nor- 
mandie cil nommée Venerable : F ’ineranda Nor- 
manmrum Natio, L’Allemagne a pour fon titre 
celui de Très conllante; ConflantiJJima Germa- 
norum Natio. 

Chaque nation fc diviib encore en diverfes 
Bandes , qui font appellécs Tribus : Comme 
dans la nation de France, il y a la Tribu de 
Bourges : ainli des autres. 

Dans les afiemblécs generales de l’üniver- 
fité, chaque Faculté s’affemblc à part dans un lieu 
lêparé, pour délibérer fur les affaires propo- 
fées. Pareillement chaque nation de la Faculté 
des Arts tient fes aflemblées à part : & chaque 
Tribu fe divife auflipar pelottons pour prendre 
les avis des particuliers. 

Toute l’Univerfité a fon Syndic, & chaque 
nation fon Procureur , qui en ell comme le 

chef. 


AVERTISSEMENT. f 

chef 5 & qui porte pour elle la parole. Le 
Reébeur a la qualité d’AmplifîIme : Re6torAm~ 
pïijfimus^ 8c eft même traité de Monfeigneur 
comme chef d’un corps qui eft très confidera- 
ble dans l’Etat. 11 tient chez lui desaflemblées 
où fe trouvent les Procureurs des quatre na- 
tions & les Doiens des trois autres Facultés ; 
& c’elt cette alTêmblée qui forme /e T’rihunal de 
VUniverfîté ^ 8c qui fe tient ordinairement le 
premier famedi de chaque mois. 

Une telle aflêmblée fe tint chez M. de 
Montempuis Rcétcur de l’Univerfité de Paris* 
le premier iàmedidc Mars, qui étoitlefîxieme 
du mois, 8c dans cette alTembléc M. le Rec- 
teur propolà au Tribunal d’adhérer à l’appel in- 
terjetté au Concile general par les quatre Evê- 
ques le I. jour du même mois , 8c par la Fa- 
culté de Théologie le p. 8c il conclut à la plu- 
ralité des voix que l’Univerlité y devoit ad- 
hérer. 

Dans le même moment il arriva un Officier 
de M . le Premier Preftdent dans le Carolîe de 
ce Magiftrat, avec ordre de lui amener fur le 
champ M. le Reêfccur 8c le Syndic de l’CJni- 
verftté , qui eft: M. Pourchot ; 8c ils fe tranf- 
portèrent en effet à.fon Hôtel, où M.le Pre- 
mier Preftdent leur déclara que M. le Regent 
faifoit une défenfe abfolue à l’Univerftté d’ad- 
herer à l’appel interjette au futur Concile ge- 
neral par les Evêques de Mirepoix, deSenez, 
de Montpellier 8c de Boulogne. A quoi M. le 
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6 AVERTISSEMENT. 

Re£l:cur répondit qu’il recevoit avec tout le 
refpcét qu’il devoir les ordres de S. A. R. 

La Procelîion generale du Re£teur & de 
rUniverfitc, qui fe fait tous les trois mois, fe de- 
voir faire le vendredi douzième du mois , & le- 
Jeudi 5 jour où les quatre nations avoient 
été convoquées pour le lendemain matin àfept 
heures, M. le Premier Prefidcht à huit heures- 
du foir fit venir chez lui le Syndic de l’Univer- 
fité , & lui renouvella les defenfes d’adhérer à 
l’appel des Evêques au Concile. 

Le Vendredi à (ept heures du matin, ouen- 
viron,les quatre Nationss’aflemblerent chacune 
dans leur lieu ordinaire, & quoi que fepai'ées^ 
de lieu, elles fe trouvèrent dans les mêmes fen- 
timens Ôc furent du même avis, qui croit de 
prier M. le Reéfeur d’aller avec des députés de. 
îon choix au Palais Roial, pour reprefenter 
au Prince Rcgent l’obligation indifpenfable ou 
fe trouvoit TUniverfité de fè joindre à l’ap- 
pel, ôc pour lui demander la permiffion de revêtir 
l’aéle qu’ils en feroient , de toutes les forma- 
lités necefîàires. 

A huit heures fe fit à Tordinaife l’alTemblée 
generale de l’Univerfité dans la fale ou le Cha- 
pitre des Maturins. M. le Reéleur y fit fbn 
difeours , où il expofâ les ordres qu’il avoir reçus. 
La Faculté de Théologie parla la première. 
Elle étoit compofée d’un grand nombre de 
Doéleurs des plus confiderables , même de ceux 
qui n’avoient pas coutume d’affifter à cette ce- 
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remonie , mais que l’importance de l’afïàire 
dont on devoit parler , y avoir attires. Le 
Doien porta la parole , ôc dit fon fentiment en 
peu de mots. Après quoi un Doâreur plus 
ieune & d’une plus forte voix étendit le même 
avis 5 qu’il avoit apporté par écrit. Il parla de 
ce qui s’étoit pafîe le f . en Sorbonne , dans 
l’aflemblée de la Faculté de Théologie , dit 
qu’elle avoit déjà adhéré en fon particulier à 
l’Appel interjetté au Concile par les quatre 
Evêques, ôc qu’elle jugeoif qu’il étoic abfolu- 
ment neceflàire que l’Univerfité y joignît le 
lien. Pour cet effet , fon avis fut de prier , 
comme il fit, M. le Reéteur de s’adreflëràM. 
le Regent, pourle fupplieraunomderUniver- 
fité de lui rendre fa liberté , afin qu’elle pût 
former fon appel au Concile dans toutes les for- 
mes de droit.- 

La Faculté de Droit étoit abfente , & M. 
Douté Doien de la Faculté de Mcdecine & 
Médecin de Madame la Ducheflê de Berri, 
dit qu’il n’avoit point confiilté là compagnie, 
& remit à un autre temsdelaconfulter. L’une' 
& l’autre s’eff: jointe depuis aux deyx autres & 
ont formé leurs conclufions conformement à. 
leur avis. 

Le Procureur de la nation de France, qui por- 
te feul la parole pour les quatre nations , con^ 
cordia cauja^ comme porte l’Arrêt de la Cour 
qui fert de reglement pour cette ceremonie, 
prononça l’avis qui a été marqué cidelFus. 

A 4 Ainfi 
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8 AVERTISSEMENT. 

Ainfî M. le Re£teur conclut conformement à 
l’avis deÿ Facultés de Théologie & des Arts. 
Après quoi fe fit la Proceflion. 

Sur le loir M. le Reéteur écrivit à M. le 
Premier Prefident pour lui demander un mo- 
ment d'audience, & furie champ ce Magiftrat 
lui fit lavoir qu’il l’attendroit le lendemain à 
onze heures du matin. S’y étant rendu, il fut 
reçu d’un air fort gracieux par M. le Premier 
Prefident , à qui il rendit un compte exaét ÔC 
fidele de tout ce qui s’étoitpafle, fans rien dé- 
guifer. M. le Chancelier & M. le Procureur 

f cneral en furent aufiî informés : 6c toutes ces 
uiflances témoignèrent être fort fatisfàites de 
la conduite de M. le Reéfcur 6c de toute l’Uni- 
verfité. 

Cependant leurs ennemis fecrets avoient 
trouvé moien d’indifpofer M. le Regent contre 
leur conduite, 6c particulièrement contre M. le 
Rcéteur. Ils favoient qu’il devoit y avoir af- 
femblée le famedi lo Mars pour l’eleétion d’un 
Rcéteur > 6c ne doutant point que M. de Mon- 
tempuis ne fût continue ,. ils firent tant qu’ils 
engagèrent^ S. A. R. à donner fes ordres pour 
empecher qu’il ne fût élu de nouveau. Cesde- 
fenfes firent remettre l’aflemblée à un autre 
tour. Cependant M. le Recteur crut devoir 
'écrire au Prince Regent pour lui rendre comp- 
te de La manière dont tout s’étoit paffé dans 
rUniverfité. 11 le fit par une Lettre très ref- 
peéhieufe, mais très fincerc 6c très forte. M. 
^ Dou- 
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AVERTISSEMENT. p 

Douté Médecin de Madame la DuchelTe de 
Berri & Doien de üi Faculté, voulut en être 
le porteur. 11 la prefenta à S. A. R. fur les trois 
ou quatre heures, èc Dieu y aiant donné bene- 
diétiou, ce grand Prince témoigna avec beau- 
coup de marques de bonté pour M . le Reéteur,. 
qu’il en étoit très content : & il renvoia fur le 
champ ce Doien à M. le Reéteur pour lui dire 
qu’il étoit fort fatisfait de lui & de la condui~ 
te, qu’il hii rendoit lès bonnes grâces, & qu’il 
n’empechoit point qu’il ne fût continué autant 
de tems qu’il plairoit àTUniverfîté. 

M. le Cardinal de Noailles alla le loir même 
au Palais Roial avec delTein de parler au Prin- 
ce Regent en faveur de M. de Montempuis, 
& pour lui reprefenter combien étoit préjudi- 
ciable au bien de l’üniverlîtéla privation de la 
liberté pour l’eleétion de fon chef. Le Prince 
répondit à S. E. que c’étoit une affaire finie, ôc 
M. le Cardinal envoia dès le foir même en faire 
compliment à M . le Reéteur. L’alTemblée lètint 
dès le Lundi liiivant zz. du mois , & M. de Mon- 
tempuis fut élu de nouveau avec la joie de tou- 
te rUniverlfié & Papplaudilfenient des gensder 
bien. 

C’ell à fon infeu que l’on donne ici la con- 
elufîon avec celles des quatre Nations qui com- 
pofent la Faculté des Arts, touchant lanecelîité 
indifpenfable oii fe trouve l’ünivcrfité de fe 
joinare aux Evêques dans l’appel au Concile 
general qu’ils ont interjetté. Quoique ce ne 
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ÏO AVERTISSEMENT. 

foit pas encore un appel dans les formes , c’ell' 
aflfez pour faire voir le fentiment & la difpofî- 
tion de cette première Univerfîté del’Eglifeà 
cet égard , & pour s’aflurw* qu’aufli tôt que 
l’Augufte Prince qui nous gouverne, lui aura 
rendu fa liberté, félon les vœux de tout ce qu’il 
y a de plus fenfé 6c de plus éclairé dans tous les 
Etats ou Roiaume, cette Illufire Compagnie 
appellera avec toutes les formalités neceflaires. 
Ceux qui connoifTent l’état 6c la Conftitution 
prefente de TUniverfîté, regardent comme un 
miracle cette union 6c ce concours unanime 
de toutes ces differentes compagnies dans un 
même avis , fur la rxeceffité de l’appel dans 
«ne occaflon où il femble qu’il y va de tout 
pour la doârine 6c la difeipline de l’Eglifc. 


CON 
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CONCLUSIONS 

D E 

L’UNIVERSITÉ 

DE PARIS- 


* A N D U S E I G N E IT R M I L 
Se PT-CENT DIX-S E PT, IcdoU- 

ziéme jour du mois dé Mars, à huit 
heures du matin , s’eft tenue chez 
les Maturins Vaflemblée generale 
des quatre Nations de rUnivcrfîté. D’abord 
chaque nation s’eft aflembléc dans fon quar- 
tier &c. Enfuite elles fe font toutes réunies 


pour former l’aflemblée generale de tout le 
corps de l’Univerfité , qui s’efttrouvée finom- 
breufe que le lieu étoit trop petit pour conte- 
nir tous edfe: qui s’y trouvoient. Alors le Rec- 
teur Ampliffime a commencé à parler, Stadit, 
que ce jour là il ne feroit point de harangue > 
qu’il le contenteroit de déclarer publiquement 
les ordres qu’ils avoient reçus , lui & M. le Syn- 
dic de rUnivcrftté, & qui regardoient tout le 


corps. 

(^e le famedi precedent, fîxicme jour du 
mois , pendant que l’aflemblce ortlinaire dc« 

A 6 Dé- 
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iz Conclu ftom de VVniverfité 

Députés fe tenoit chez lui, il étoit venu une 
perfonne de- k part dé M. le Premia- Prefîr 
dent, pour lui dire à lui & à M. Pourchot 
Syndic, de fe rendre à l’hotel deceMagiftratî, 
que s’y étant rendus auflî tôt , M. le Premier 
ih-ehdent leur avoit parlé en ces propres ter- 
mes : „ C’dl, Meflîeurs,,par ordre de M. le 
„ Regent du Roiaume que je vous ai fait 
„ venir : On vous de fend à vous à VU niverftîd 

d'adhérer^ dans V affemhlée generale qui fe doit te- 
7Ùr au premier jour ^ à l'appel que quatre Evêques 
ont- mter jette de la. Conjlitution Unigenitus 
au futur Concile general 'y aiez foin de P empecher -. 

Que M. le Premier Prefîdent lui aiant de- 
mandé fâ réponfe, il avoit répondu qu’il rece-' 
voit avec un profond refpeéfc les ordres de 
l’Augufle Prince Regent, & que pourfatisfai- 
re à fon devoir, il déclaroit alors à l’Univer- 
fité affemblée en corps les ordres, qu’il avoit 
xeçus^ 

Qu’il n’i gnoroit pas avec quelle exaélitude 
rUniverfité avoit coutume d’obéir aux ordres 
du Roi & qu’elle n’auroit pas mipns de fou- 
mifîîon pour ceux de S.. A- R. a. qui elle 
avoit fî fouvent marqué fon refpeclueux atr 
tachement en la manière la plus eclattante. 

Au relie M. le Reaeur déclara qu’il ne fouf- 
friroit pas qu’on prit aucune réfolution d’ap- 
peller au Concile. 

Enfiiite il demanda qu’on eût à ratifier & à 
approuver tout ce qu’il avoit fait durant les trois 

mois. 
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àe Paris fur V Appel'. r 5 

mois de fon Reâ-orat , çria qu’on lui donnât des 
Lettres d’approbation a cet effet; & qu’on lui 
fit l’honneur de l’accompagner en ^rand nom- 
bre à la Procefîîon qui devoitalleral’Eglifedeÿ 
I^artyrs S. Gervais & S. Protais. 

M. Pourchot Syndic dit quo pour fatisfaire- 
au devoir de fa charge il requei'oit que Ton ob- 
jfei*vât l'eligieufêment la detenfe qui leur a voit 
été faite, & que pour le prefent on n’^adherât 
point à. l’appel. 

M. LE Maire Doien de la Sacrée Fa- 


culté , après avoir lu les fuffrages des Doéteurs 
en Théologie qui étoient dans l’afTemblée au 
nombre de quatre-vint dix , déclara que la Sa- 
crée Faculté approuvoit ôc ratifioit tout ce 
que le Reéleur Amplifîîme avoit fait avec le 
confeil des Doiens durant les trois mois de fon 


Rcélorat ôc que pour cet effet elle lui ac- 
cordoit les Lettres d’approbation, 8c lui promet- 
toit de L’accompagner en grand nombre à la 
proeefîion. 

Mais comme M. le Doien, fort âgé com- 
me il eft,.ne pouvoir, quelque effort qu’il fit, 
fe faire entendre , à caufe de la foibleife de fâ 
voix , il pria M. Cottin Doéteur ô€ Profefleur 
en Théologie dans la maifon de Navarre , 8c 
qui a une voix forte ôcéclattanteyd’achever de 
rapporter pour lui ce qui rclloit à'dire du fuf- 
frage de la Sacrée Faculté , 8c il le fit en ces 
termes : „ Dans l’affemblée generale tenue en 
Sorbonne le cinquième de ce mois, la Sa- 
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>4 Conchjîons de VUnherJité 

„ crée Faculté adhéra à l’appel interjetté par 
5, quatre de NofîéigneurslesllkiftriflîmesEvê- 
^'quesj & elle confirme prefentement cette 
5j adhérence, à la face de toute l’Univerfité. 

,, Et pour ce qui regarde le corps entier de 
„ rUniverfîté, Ion avis eft, qu’on fàfle une dé- 
„ putation folennelle à M. le Regent pour 
,, faire connoître à S. A. R. avec tout le ref-^i 
„ peéf poffible, que tous les membres de l’Uni- 
„ verfité de Paris ne peuvent fe difpenfer d’ad- 
,, hérer à l’appel interjetté au Concile general - 
„ par les quatre Illuftriflimes Evêques dont 
„ il a été parlé , parce que cet appel eft tout 
„ à fait neceffairc pour la confervationdel’an- 
„ cienne doéfrine, de la difcipline des mœurs 
,, ôc des droits de l’Etat, kdite Conftitution 
,, donnant à tout cela de dangereufes attein- 
„ tes. La Faculté eft encore d’avis qu’on fup- 
„ plie M. le Regent d’accorder à l’Uni verfité 
„ toute permiflion de donner à fon aéle d’ad- 
„ hérence audit appel, toute la force & lafo- 
,, lennité requife, félon la. forme préferite par 
„ les loix du Roiaume, & les facres canons, le- 
yy quel aéte d’adhérence eft demeuré depofé 
„ entre mes mains. 

Signé, Le Maire. 

M. Doute’ Doien de la Faculté de Mé- 
decine, a dit qu’elle approuve & ratifie tout ce 
que le Reébeur Ampliftime a fait avec l’avis des 
Doiens durant les trois mois de fon Reétorat j 
que pour eet efièt elle lui accorde des Lettres 

d’ap- 
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de Paris fur T Appel. 

d’approbation & promet de l’accompagner en 
grand nombre ôcc. Et que pour le relie elle 
remet à en délibérer, dans fonaffemblée particu- 
lière. 

' Les Procureurs dès quatre nations , M. 
Langlois Procureur de la nation Françoi- 
fe portant la parole pour les autres, pour Je bien 
de la paix ^ ont dit qu’ils approuvoient & rati- 
fioient tout ce qu’a fait M. le Reèleur>. qu’ils 
lui accordent des Lettres d’approbation, & qu’ils 
promettent de l’accompagner en grand nom- 
bre: & apres leur réfolutionprife fur la necelîîté 
d’interjetter l’appel & d’obtenir de M. le Re- 
gent la permimon de le faire lignifier, ils 
m’ont mis entre les mains les Conclulîons de. 
leurs nations. 

Conclufion de IHotmahle nation de France. 

L’an du Seigneur mil lèpt cent dix fept , le 
1 1 jour de Mars , à lèpt heures du matin, l’Ho- 
norable nation de France, a été convoquée aux 
Maturinspar Mr. fon Procureur, &laled.Sr. 
Procureur lui a rapporté que M. le Rcéleur 
l’a averti que la volonté de S. A. R. M. le Duc 
d’Orléans , ell que l’Univerfité n’interjette 
point d’appel de la Conllitution Unigenitus au 
futur Concile général. Sur quoi ledit Sr. Pro- 
cureur a demandé ce que l’honorable nation de 
France jugeoit qu’il y eut à répondre à Mon- 
lleur l’Amplilfime Reéteur. Toutes les Tribus 

aiant 
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aiant enfliite délibéré, chacune dans fbn quar* 
tier , elles ont tout d’une voix été de 
cet avis; ,, Que M. le Reéteur doit, avec les 
,, députés qu’il voudra choifir , aller à l’au-^ 
„ dience de Sereniflîine _ Prince Regent du 
„ Roiaume, pour reprefenter à S. A. R. avecr 
„ le plus profond refpeét , que l’Uni verfité 
5j PëP que l’appel dont il s’agit eftabfolument 
„ neceflaire , pour conferver la foi dans fa pu- 
yj reté, pour défendre les droits del’Epilco- 
,, pat, pour maintenir les libertés de l’Etat & 
„ de l’Eglile de France, ôcpourfoutenirl’hon- 
,, neua', la réputation & le bon état de l’Uni- 
„ verfité même. De forte qu’elle eftperfiiadée 
„ qu’il eft de fon devoir, non feulement d’ad- 
,, hérer à l’Appel interjetté par quatre de 
„ Nqfleigneurs les llluftriflîmes Evêques y, 
„ mais d’appeller elle même au futur Concile 
,, general en fon propre & privé nom : que 
„ pour cet effet il faut fupplier l’Augufle 
,, Prince Regent avec toute lÜnftance polüblej. 
„ qu’il daigne accorder à l’üniverfité,. uneen- 
,,. tiere liberté de faire tout ce qui eft necef- 
faire pour interjetter un Appel dans les for- 
„ mes ôc les folennitez acoutumées. C’eft la, 
conclufion qu’a prife Monfieur le Procureur. 

Signé y Langlois Procureur de L’ho-^ 
notable nation.de France. 


€o?t- 
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Condufton de la tres-Fidele Nation de Picardie, 

Le 12 . jour de Mars de l’an rail fept cent 
dix'fept , à fept heures du matin , le Sr. Pro- 
cureur de la très-fidele Nation de Picardie lui 
a rapporté dans fcs Ecoles, où elle étoitaflcm- 
blée, que le jour precedent M. l’Ampliflirne 
Rcéteur lui avoir déclaré que le Serenilîîmc 
Prince Re^nt lui avoit fait dire par M. le Pre- 
mier Prefident , que S. A . R . defendoit à l’ üni- 
verfité d’adherer à l’appel interjetté au futur 
Concile general de la Conifitution Unigenitus 
par les quatre Evêques 6c par la Sacrée Facul- 
té. Sur quoi la très-fidele Nation a jugé, (ans 
qu’aucun y ait contredit , un feul aiant été d’on 
avis different, qu’il falloir prier M.leReéleur 
d’aller trouver l’Augufte Prince Regent , pour 
l’afiurer du profond refpeâ:, delà parfaite fou- 
raiffion & du dévoûment entier de l’Univerfité 
à S. A. R. comme à fon Patron plein de 
bonté 6c de clemence, 6c de lui reprefenter 
avec une humble finccrité , que l’Univerfîté , 
à moins que de vouloir manquer à fon devoir 
envers la Religion, fa Patrie 6c fon Souverain, 
ne peut fe dilpenfer d’interjetter Appel de la 
Confiitution Unigenitus au futur Concile ge- 
neral : attendu que cette Conftitution eft con- 
traire aux droits du Roi & du Roiaume, a 
l’autorité des Evêques, 6c aux dogmes de la 
foi 6c des mœurs 6c de fupplier S. A. R. d’a- 

^voir 
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voir k bonté de laifTer à TUniverfité une plei- 
ne liberté de kire lignifier fon Appel avec les 
formes de droit , ufitées dans l’Eglife &: dans 
EEtat ; enfin de vouloir conjurer cet Augufte 
Prince par fon inclination fi bienfaifante, au 
nom de toute l’üniverfité qui lui eft fi dé- 
vouée 5 de vouloir bien rappeller l’illuftre M- 
Ravechet Syndic de k Sacrée Faculté, qui ne 
paroît pas avoir rien fait autre chofequeceque 
demandoit de lui le devoir de fa charge, l’a- 
mour de la Religion & delà Patrie, ôcfonzele 
pour k vérité. 

Signé ^ P. P E SSE L Procureur delà très- 
fidele Nation de Picardie. 

Conclufton de la Fenerabk Nation de Normandie, 

L’an du Seigneur mil fept cent dix fept le. 

' 12. lourde Mars, à fix heures ôc demie du matin 
s’efi tenue dans k fale du College d’Harcourt 
IklTcmblce de la vcnerable nation de Norman- 
die, qui avoit été extraordinairement convo- 
quée le jour précédent, de l’autorité de Mr. 
le ^Procureur, lequel a dit; Qu’aiant été ap- 
pellé par M. le Keéleur Ampliffime, D avoit 
appris de lui que M. le Premier Prefident 
lui avoit déclaré de k part du Serenilfime Prin- 
ce Regent du Roiaume, que fon intention efl: 
que rUniverfité n’adhere point à l’Appel in- 
terjetté par MM ^ les Eve qjj es de Mire- 
poix, D E Se NE Z , DE Mon T P EL- 

LIER,. 
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LIER ET DE BOULOGNE. Surccla, j’at- 
tcns d’apprendre de vous, Meffieiirs, ce que 
vous jugez par votre prudence , que demande 
de vous, & les droits de l’üniverfité, 6c les 
libertés de l’Eglife, & les loix du Roiaume , 
afin que rien ne fe fiifie à leur préjudice. L’af* 
faire aiant etc mile en deliberation , la vene« 
rablc Nation de Normandie a été d’avis, qu’il 
faut approuver & ratifier tout ce que M. le 
Reéteur a fait durant les trois mois de fon Rec- 
torat, lui accorder des Lettres d’approbation,. 
& le prier d’aller, avec des députés tels qu’il 
lui plaira de choifir, trouver le très Augufte Prin- 
ce Regent , & de lui reprefenter avec le plus 
profond refpeét , que l’Univerfité de Paiis ne 
lauroit ne point appèller de la Conftitution 
Unigenitus^ au futur Concile general, attendu 
que cette ConlHtution paroît contraire à la pa- 
role de Dieu , à la pratique de l’Eglife Catho- 
lique touchant l’adminifiration des Sacremens 
de la Penitence & de l’Euchariftie , à la difei- 
plinc de la même EgUfe, de aux libertés de cel- 
le de France:. de fupplier S. A. R. de lui per- 
mettre de revêtir fon appel de toutes les formes 
de droit & des folennites accoutumées : le tout 
neanmoins fans préjudice del’obéiflance due au 
S. Siège Apoftolique, & de l’unité de l’Eglife 
Catholique. Ainn conclu par moi Procureur 
de la nation. 

Signé avec paraphe. Régnault Procureur 
de la vénérable nation de Normandie. 

"Con^ 
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Conclu fion de la trh Confiante nation d'Æema- 

gm. 

Dans l’afTembléc de la tres-conftante nation 
d’Allemagne, tenue aux Maturins le vendredi 
12. Mars de l’an mil fept cent dix fept, aiant 
appris avec tout le refpedt que je dois les ordres 
notifiés de la part du Serenimmè Prince Regent 
à M. le Reéteur Amplifiîme par M.le Premier 
Piefident, portant qu’il eft défendu à l’Uni- 
verfité d’interjetter dans fon aficmblée aucim 
appel de la Conftitution Unigenitus au futur Con- 
cile general , la très Confiante nation a jugé , 
fans contradiétion quelconque , que pour fa*^ 
tisfaire à fon devoir, à fa pieté en\ ers Dieu ÔG 
envers la Religion , & même à ce qu’elle doit au 
très-Augufie Regent du Roiaume, qu’il feut 
prier M. le Reéteur Amplifiîme, d’aller trou- 
ver S. A. R. & de la fiipplier avec une parfaite 
foumiflîon , qu’il lui plaife laifler à l’Üniver- 
fité la liberté entière ae déliberei*, d’opiner & 
d’expofer fes fentimens, dont elle a toujours 
}ouï fous les Rois predecefîeurs de S. M. Du 
refie la très confiante Nation a déclaré qu’elle 
veut fè conformer en tout aux fentimens des 
trois autres Nations, & qu’elle n’en a point 
d’autres que les leurs. Ainu conclu par moi. 

Signée Charles Wuilford de 
Confiance, Procureur de la Nation. 

Tous 
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Tous les avis aiant été recueillis, l’Am- 
plilîimc Rcéteur s’ell étendu fur les louanges 
de la confiante 6c inviolable volonté bîi fc 
trouve rUniverfité , *,non feulement d’avoir 
pour le très Auguilc Regent tlu Roiaume une 

Ï >arfaite foumifîîon, mais encore de faire tous 
es efforts pofîlbles pour ne pas manquer à la 
vérité, qui efl en très grand péril: il a fait des 
exeufes pour l’abfence de la très fige Faculté 
de droit qui ne fe trouvoit pas à i’alfemblée j 
que les illuflres Antecefléurs , M. Colleffon 
Doien 6c M. Alleaumc, étoient retenus chez 
eux par maladie 5 que les autres Antccef- 
feurs avoient été obligés de fe trouver, avec plu- 
fleurs de Meilleurs les Magiflratsdelaville,aux 
difputes folcnnelles qui fe faifoient pour une 
chaire vacante, dont le jour avoit été arreté 
long-tems auparavant. 

Enfui te M. le Reéleur, aiant derechet 
compté les fuffrages à plufîeurs reprifes, afin 
qu’on ne pût ni y ajouter , ni en ôter , a 
parlé en ces termes: „Vous êtes donc, d’avis, 
5, Meffieurs, que pour fatisfaire à l’obéiffance 
„ que nous devons aux ordres du Roi 6c du 
5, Serenifîime Prince Regent, 6c pour ne pas 
,, manquer aufîi à ce que nous devons à la faine 
„ doélrine , aux libertés de l’Eglifc , aux 
5, droits des Princes 6c à la jufle défenfe de 
5, rUniverfité de Paris, qui fe voit attaquée 
par des écrits même authentiques , qu’il 
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faut décerner une députation vers le très 
Augulle Relent du Roiaume 5 qu’il fiiut 
reprefenter a ce Prince fî plein de bonté 
avec la plus parfaite foumiflion, mais avec 
toute l’inflance pofwle, que vous ne pou- 
vez pas vous difpenler d’adhérer à l’appd 
interjetté de la Conftitution Unigenitus au 
futur Concile general par Nolleigneurs les 
Illuflxiflimes Eveqjjes de Mire- 
poix, DE Senez, de Montpel- 
lier ET DE Boulogne, attendu que 
vous jugez que cet appel eft neceffairepour 
maintenir l’autorité des Evêques , les droits 
du Roi & du Roiaume , la dodrine de la 
foi & des mœurs > ladite Conftitution les 
mettant dans un grand péril parle préjudice 
qu’elle leur caufc- 

„ Qu’il faut conjurer le Sereniffime Prin- 
ce pai‘ fon amour pour la juftice , de 
donner à rUniverfité une entière liberté 
de revêtir l’aéte de votre adhérence à 
l’appel , de toutes les formalités préferites 
par les fàcrés canons & par les loix du 
Roiaume. . 

„ Enfin vous approuvez Sc ratifiez, Mef- 
fieurs , tout ce que nous avons fmt du- 
rant les trois mois de notre Reétomt vous 
m’accordez les Lettres d’approbation & 
vous me promettez un nombreux cortege 
pour la procelfion que nous allons faire à 

l’Egli- 
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^ l’Eglile dédiée à Dieu fous l’invocation 
desMart)n-s S. Gorvais 6c S. Protais. Je cou- 
^ dus avec vous fur tous ces chefs. 


F I N. 




CON- 


CONCLUSIONES 

f 

ACADEMIÆ PARISIENSIS. 

Nno Domini millesimo 

SePTINGENTESIMO DEC IM O 

Sept i m o , die duodecima menfis 
Martii , horâ o6tavâ matutinâ , cele- 
brata funt apud Mathurinenfes Co- 
mitia centuriata Univerfitatis. In angulo pri- 
miim confeflum ett — Ventura inde in Co- 
mitium , ubi Magiftrorum colledta mnltitudo 
tanta, ut capiendæ locus eflet anguftior. Rec- 
tor AraplilHraus dixit , hodiè fenihilaliudoni- 
tionis habiturum , quàm ut palàm dcclaret in- 
terdicta quæ nuper ipfe cum Syndico accepit 
ad Univerfitateni fpeftantia : die enim Sabbati, 
lexto hujus menfis , cura oi'dinaria Deputato- 
mm haberentur apud fe comitia,'venifle qùi 
nomine Primi Cuviæ Præfidis, fe Redorera & 
Magillrum Pourchot Syndicura , ad rupreraum 
ilium Magiftratum evocaret : eo cum fe pro- 
perè contuliflent , in hæc ipfa verba Iqcutum 
elle Senatûs Principem. „ jubente Galliæ Ré- 
gente , vocavi ego vos Redorera 6c Syndi- 
,, cura, raandaturus vobis pio Acaderaia vefi 
,, tra, ut ne adhæreatis appcllationi à Confti- 
„ tutione Unigenitus ad futurum concilium ge- 
„ nerale, per quatuor Epifeopos interjedæ. 
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„ Id ne fiiciatis in Comitiis habendis propc- 
„ diem. Se, Reétorem, rerponfuin dareroga- 
tum , repofuifle , audire Te 6c cum fiimma 
reverentia exciperc mandata Augiiftiflîmi Re- 
pentis i mine autem , ne quâ in re officio 
iuo défît, ilia interdira cum Univerfîtatc in 
Comitiis Centuriatis communicare : fatis fei- 
re fe, quanta cum obfei*vantia foleat Aca- 
demia fuis Regibus obfequi , nec minus ob- 
temperaturam Auguftiffimo Regenti , cui fê 
penitus ’ addi£tam tani fæpe , tam cnixè fî- 
gnificaverit. Cæterüm profefîlis eft fe non 
pafTurum ulla ratione decerni quidquam fuper 
appellatione. Deinde poftulavit haberi rata 
6c grata quæ geffit in fiio trimeftri magif- 
tratu , litteras eo nomine concedi fîbi com- 
mendatitias, 6c comitatum ampliffimum cunti 
Supplicatum ad Divorum Martymm Gervafîi 
6c Protafîi. 

Magifter Ed müNdusPourchot Syn- 
dicus Univerfltatis, dixit è munere fuoSyndici 
efle, utpofhilet interdiétumobfêrvari , nequa 
in præfentia adhæfîo fiat appellationi. 

“ Magifter Le Maire Sacri ordinis De- 
canus , ledtis Doétorum in Theologia, qui 
numéro plus nonaginta aderant , fuffragiis , 
di^çit Sacram Faeuîtatem liabere grata 6c rata 
quæ Re6tor amplifîîmus in fuo trimeftri magi- 
ftratu geffit ex confilio Decanorum j eidem eo 
nomine concedi litteras commendatitias, ac pro- 
mitti comitatum ampliftîmum, Cûmque dé- 
fi bilem 
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bilem voccm fruftrà côiitendens Senex non fa- 
tis ab omnibus audiretur, rogatus ab eo Ma- 
gifter Cottin Dodtor & Profeflbr Theologiæ 
apud Regiam Navarram, pro voce,' quâpræ- 
valet , argutâ & canorâ , quod fupererat Suf- 
fragii Sacræ Facultatis fie pronuntiavit : 

,, SacraTlieologiæ Facilitas in coinitiis fuis apud 
5, Sorbonam habitis die quintâ hujus menfis , 

„ adhæfit appelktioni fao;æ à quatuor illuf- 
„ trilfimis Epifeopis 5 eandem nunc adhæfio- 
„ nem coram Univerfitate confirmât. Prouni- 
„ verfa vero Academia cenfet, inlHtuendam 
,, elfe folanncm deputationem ad Dominum 
,, Regentem , qua ejus Crelfitudini Regiæ , 

„ cum Omni reverentia fignificetur, non pofle 
„ Academicos Parifienfes non adhærere præ- 
,, fàtæ appellationi à quatuor ^ifeopis inter- 
5, jeâiæ , eo qubd profsùs necefiaria fit ad an- 
3, tiquam • dodbrinam , difeiplinam morum , 

3, jura regni confervanda, quæ præfatâ con- 
3, ftitutione labefadtantur 5 fimufque poftule- 
3, tur à Domino Régenté licentia omne ro- 
3, bur ac folemnitatem huicce adliæfioni tri- 
„ buendi , fecundùm formam ficris Canoni- 
3, bus ac legibus Regni præfcriptam. Quæ 
Conclufio Sacræ Facultatis apud me fuit depo- 
fita. Subfcriptum. Le Maire. 

Magtller Ôoute’, Saluberrimæ Facultatis . 
Decaïuis, dixit haberi grata & rata quæ gefiît 
Redtor ampliffimus in fiio trimeftri magiftratu, • 
de coidilio Decanorum eo nomine concedi 
^ ipfi 
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ipfi litteras commendatitias , ac promitti am- 
pliflîmum comitatum. Cætera remitti ad alia 
Comitia privatim à fe habenda. 

Quatuor Nationum' Procuratoies , verba 
pro aliis , Concordiæ caufa , fâciente Magif- 
tro Langlois Galliæ Procuratore dixcrunt , 
haberi grata 6c rata gella Redloris Amplifîimi , 
concedi ipfî litteras commendatitias, ac pro- 
mitti comitatum ampliflîmum , larâque fcnten- 
tiâ fuper neceflîtate appellandi , impetrandi- 
quc à Domind Regente ejus fignificandæ li- 
centiam, fuarum Nationum Çonclufîoncs mihi 
quoque tradiderunt. 

Condüfio Homranâa Gaïlorum Nationis. 

Anno Domini millefimo feptingentefimo 
decimo feptimo , die vero menus Martii duo- 
decimo , hora feptima matutina , honoranda 
Gaïlorum Natio apud Mathurinenfes ab orna- 
• tiffimo Procuratore congregata eft, ibique or- 
natilfimus Procurator retulit , fibi denuntiatam 
ab ampliflîmo Rcdborevoluntatem Auguftilîimi 
Aurclianenfium Ducis , ne provocationem Aca- 
demia inftitueret à Conftitutione Unigenitus oA 
Concilium generale* : quà de re poftulavit or- 
natiflîmus Procurator quid honoranda Natio 
ceitfcrct Amplilîîmo Reétori refpondendum. 
Tribus «autcm omnes, cùm fuo fîngulæ in lo- 
co delibcraflent, confentientibus fufFragiis fie 
' ftatuerunt: Ab Amplifiimo Reétoreadeundum 
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eflè Aiiguftifîîmum Principem Cuftodem - 
Rcgni , ciim deputatis gravibus quos ipfe dele- 
gcrit 5 eique , quanta maxima fieri poterit re- 
vcrentia, exponendum, judicare Acadcmiam 
provocationcm eam eflc omnino neceflariam 
ad fervandam fîdei integritatem , ad afîèrenda 
Epifcopoi*um jura , ad defcndcndas regni 6c 
Ecclefiæ Gallicanæ libertates, ad tuendam ip- 
flus Acadcmiæ famam 6c (alutem > ita ut exiP 
timet ex officio fuo elTe , non folùm adhærere 
provocationi inflitutæ ab iUulliïflîinis quatuor 
Epifeopis , fed fuo nomine ipfîim provocare 
ad futumm generale Concilium : adedque 
fuppliciter 6c enixè poftulandum ab Auguftif- 
fimo Principe, ut liberam Univerfitati potefta- 
tem faciat omnia jufta provocationum im- 
plendi. atque ita conclufura eft ab ornatiffimo 
Procuratore. 

Langlois Procui*. honorandæ Nationis. 

ConcJuJjo FideîiJJîma Picardonm Nationis. 

Die duodecima menfis Martii , anno mil- 
lefimo feptingentefimo decimo feptimo , 
horâ feptima matutina, ûàeVÆmdi Nationi in 
fuis feholis congregatæ ornatifîimus Procura- 
tor declai-avit id quod fibi die proximè præce- 
denti ab Ampliffimo Redore denuntiatumfue- 
rat, AugiiftiiTimum Ducem Aureliaaenfeni, 
regni Regentem , per illultrifîiinum Senatus 
Principem prohibuifle, ne üniverfitas adhæ-, 

re- 
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reretprovocationi quatuor Epifcoporum&Sa-- 
cræ Facultatis ad Concilium generale adversùs 
Conftitutionem Unigenitus. Fideliffima autem 
Natio cenfuit, intercedentc nemine, (êd uno 
duntaxat è Magiftris aliter fentiente, rogan- 
dum efle Ampliflimum Reétorem, ut cum depu- 
tatis aliquot Âuguftifîîmum adeat regni Regen- 
tem , certiorem eum faéturus de fingulari rc- 
verentia, obfequio & obedientia totius Acade- 
' miæ, benigniffimo principi addi6fcifîîmæ:T um ei 
(lippliciter & fincerè exponat, non pofle Univer- 
lîtatem , nid fuo in religionem , patriatnque & 
Principem ipfum deefîe officio velit, non appella* 
re ad generaleConcilium àConftitutione Unige- 
nitus ^ quæ omnino contraria eft Juribus^ Regis • 
& regni , Epifeoporum authoritati , fidei mo- 
laiinque dogmatibus , enixéque deprecctur Au- 
gullifîimura Principem , ut per eum üniverfî-- 
tati liceat , ufitatis in Eccleua & regno formu- 
lis juris denuntiare fuam ad Concilium gene- 
rale appellationem prætercà regiam principis 
Benignitatem nomine totius Univerfitatis ei 
obfcquentilîimè obfccret Amplifîîmus Reétor* 
pro reditu Cîariflimi Viri Magiftri Ravechet ,, 
Sacrai Facultatis Syndici, qui vidéturidfecifib' 
Guod officii ratio, religronis, patiiæque amor.^' 
uiafit, èc Ihidium Ventatis. 

P. P E s T E L Nationis fideliff. Procur;- 
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Cmdufio Veneranda Normanorum Nationis. 

Annio millefimo feptingentefimo decimo 
feptimo, die Martii duodecimo , horâ fextâ ma- 
tutiftâ cum dimidia, comitia Veneraiidæ Nor- 
manomra Nationis , die hellernâ convocatæ 
authoritate ornatilîîmi Procuratoris extra ordi- 
nem habita funt in aula Harcuriana. inquibus 
ornatifîimus D. Procumtor dixit- Vocatiis ab 
Amplifîîmo Domino Reftore ab eodem accepi 
illulbifîimum Senatus Principem ipfî denun- 
tiafle nomine Serenidîmi regni Regentis , ne 
ndhærcat Univerfitas provocationi tàdtæ ab il- 
luftriffimis quatuor Præfulibus ,= Mirapicenfî j 
Montispeflulano , Senecenfi , & Bolonienlî. 
Quid porro fàciendum .fit hac in parte , ex- 
pefto^ ut pro veftra prudentia, 6c Univerfita- 
tis jura, 6c Ecclefiæ libertates, 6c regni legcs 
farta tc6ta fint. Re milîa‘ in dcliberationem ,, 
Veneranda natio cenfuit , probanda 6c grataha- 
benda quæ gefiît Amplifiimus DominusRedtor 
infuo trimellri jMagillratu, ipfique dandas efle 
litteras commendatitias : infuper rogandum efle 
ut cum deleâris à fe viris Academieis adeat Au- 
gufliflimum regni Regentem , cui cum maxima 
reverentia exponat , non poflê Univerfitatem 
Parifienfem non provocare ad Concilium gene- 
rale à Conllitutione Unigenitus^ to quod præ- 
di6ta Conftitutio videatur contrai ia verbo Dei,. 
Praxi. Ecclefiæ- Catholicæ circa Sacramenta 
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Pcnitentiæ & Euchariftiæ , ejufdem Ecclefîæ 
difciplinæ ^ 6c libertatibus Ecclefiæ Gallicanæ j 
ab eodem Auguftiflimo Principe fuppliciter 
poftulet liccntiain niuniendi actum provocatio* 
nis omnibus formulis juris & folemnitatibus , 
fei*vatà tamen obedientia Sanâræ Scdi Apofto- 
licæ , nec non unitate Ecclefiæ Catholicæ , 6c 
ita à me Procuratorc conclufum eft ; 

Subfcriptum, Régnault Ven. Nat» 
Procur. cum Syngrapha. 

Çondufio Conjîantiffima Germanortim Nationis. 

In Comitiis Conftantifiîmæ Nationis habitis 
apud Mathurinenfes die Veneris duodecimo 
Mardi, millefimo feptingentefimo decimofep- 
timo Anno. Auditis ea, qua par erat reveren- 
tiâ , mandatis ab illuftrifiînio ProtO'-Prâefidé Sc- 
renifiîmi Domini regni Regentis nomine,datis 
Amplifiimo Dorftino Reétori , ne qua fieret in 
Academiæ comitiis appellatio adfutumm Con- 
cilium generale à Conftitutione Unigenitus , 
cénfuit, neminc contradicente, conftantilfima 
N atio , fuis ut officiis , tum pietatis srga Deum 
6c religionem, tum obfequii erga Auguftiffi- 
mum regni Regentcm, fatisfâciatv rogandum 
Ampliflimum Reâ'orem ut unà cum deputatis 
adeat Auguftifiimum Rcgentem , ab eoquefum- 
mia cum obfei*vantia poitulet, ut quam à præ- 
deceflbribus Regibus opinandi 6c fenfa profc- * 
rendi libcrtatcm Academia femper habuit ,, 
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eâdera fub ipfo nobis fruiliccat. Cætei*um d^- 
claravit Natio, velle fe in omnibus conforma- 
rc fententiæ reliquarum trium Nationum 
idem que cum illis omnino femire: & ita à me- 
conclufum eft. 

Suhfcriptum Caroeüs Wuitford- 
Conllant^Nation. Procurator. 

PeRACTIS DENI QJÜ E SeNTENTTIS* 

Rect OR Amplissimus impenfè collau- 
davit pcrpetuam illam atque conftantem Uni- 
verfitatis voluntatem , non folùm obfcquendi 
AuguftifTimo regni Cullodi , fed ctiam laboranti 
veritati,. pro virili parte opitulandi: confultifr 
fimam Jurium Facuîtatem , quod abeflct ab his 
Gomitiis excufavit , clariflîmos AntecelTores 
Magiftros Colleflbn Decanum & AUeaume 
præ morbo domi attineri j reliques Anteceflb* 
res, ex neceflitate, cum primariis hujus urbis 
Magiltratibus, ad diem mulfo ante præftitu- 
tum 5 folcmnibus pro vacante Cathedrâ cüfpu- 
tationibus interelTe. Tùm fingula fuffragia^ 
iterùm atque iter II m , ne cui quid adderet dc- 
meret-ve, refumens}; Cenfetis igitur, inqiiit, 
ut fatisfîat tum obfequio mandatis regiis Au- 
guftilîîmi Regentis debito , tùm officio vellro 
erga fanam do6lrinam , . libertates Ecclefiæ, ju- 
ra principum, ac julîam defenfionem Acade- 
miæ Pai'ificnfis pluribus feriptis etiam 
’ authenticis , impetitæ , deputandum ad Au- 
gulliflimum Regni Adminiftrum. OptimoPrin- 
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Acad emîa Pariftenfis. 5 5 

dpi 5 fumma cum rcverentia, enixè tamcn, 
exponendum non pofle vos non adhærere ap- 
pellationi ad futurum Concilium generale à 
Conftitutione Unigenitus Dei Filius^ pçr quatuor 
illuftriflimos Epifeopos , Mirapicensem, 
SeNECENSEM, Mo NT 1 SP essu l a nu m 
ET Boloniensem, iiiterpojfltæ ^ utpote 
quam appellationem necelîariam ducitis ad 
Àuthoritatem Epifeoporum, Jura Regis &re- 
gni 5 fîdei monamque dogmata confervanda , 
quæ prædidlia Conftitutione labefactantur ; ab 
codem æquiftimo Principe poftulandum , uti 
poteftatem faciat Univcrütati adhæfionem , le- 
gitimis juxta facros Canones ac legesregnifor- 
mulis, inftrucndi. Jam verb rata 6c grata ha- 
betis quæ geftîmus in hoc triraeftri Magiftra- 
tu 5 litteras mihi commendatiûas decerniti^ aç 
pollicemini comitatum amplilîîmum procenuro 
ad ædes Deo facras fub Invocatione Divorum 
Martyrum Ger\^alîi & Protafii : , atque itafupcr. 
omnibus vobifeum concludo, 
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D E C R ET V M 

jflma XJniverfitatis Remmjts. 

A Nno Domini 1717. die vero Martii z 6 . 

in Comitiis generalibus Univerfitatis Re- 
rocn is 5 in Aula Artium Collegii Bonoruin 
Pueroruin folemniter & extra ordinem con- 
greg^is horâ poft meridiem f . fapientiffimo 

rT A ■ J- , Parole de ChamlfTo de Sivry 
Doétore Theologo , Remenfis Ecclefiæ Cano- 
nico, Univerfitatis Exreftore, Præfide prop- 
ter ablentiam fapientiflîmi Magiftri 5 c D. D. 
Joan. Bapt Caroli Fillon Doâroris Theologi. 
Remenfis Ecclefiæ Canonici , Reâroris am- 
plilTimi, ob Univerfitatis negotia Parifios Icei- 
ime pr^<^i j expofiiit D. D. ac Magifter de 
Loffe, poâ:. Theol. Rem. Eccl. Canon. Uni- 
verlitatis Procurator generalis , quantum in bac 
luetuola tempohim conditione periclitarent Re- 
ligio, Ecclefiæ GallicanæLibertates 5 ÔcReeni 
Jur^ occafione Conftitutionis SS. D. D. N. 

9^32 incipit, Unigenitus Dei 
rtlius^ oc quàm honefto ac légitime titulo iis 
incomi^dis polîèt ac deberet univerfhle litte- 
rarum midium occurrere , fi adhæreret Appel- 
lationi a diétâ Conftitutione per quatuor Illufi- 
trifliraos Epifeopos Mirapicenfem , Senecen- 
em , Montis-peflulanuihj ôc Bolonienfem ad ge- 
nerale Concilium proximè futurum libéré con- 
' grc- 
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gregandum interjectæ. Re ab fàpientifîîmo 
Præflde in deliberationcm adduftâ, unanimi & 
fummo quatuor Facultatum coniènfu declara- 
vit Univerfitas, in tam manifefto avitæ fidei , 
Libertatum Ecclefîæ Gallicanæ , & Jurium 
Regis, ac Regni periculo, velle fe pro fuo 
modo reddere telHmonium veritati , nnceram . 
fuam fidem erga Rdigionem, Rcgem & Pa- 
triam exfolvere , & adhærere propterea, prout 
de facto adhæret, Appellationifolemniperqua- 
tuor illuftrifllmos Epifeopos fuprà laudatos, 
tum per Ecclelîam Remenfem complurcfque 
alias, ac permultas Theologiæ Facultates, Pa- 
ri lîcnfem præfertim & Remoofem interjetas 
à jdipra dicta Conllitutione. 

Iniuper provocat cadem Univerfitas ad dic- 
tum generale Concilium , ab omnibus Manda- 
tis ao Illuftrilîîmo Remorum Archicpifcopo , 
aut ejus autoritate circa ditæ Conftitutionis 
negotium , tum editis , tum edendis , & à gra- 
vaminibus ac Decretis jam inde fecutis, vel in 
pofterum fecuturis , (àlva femper débita Sum- 
mo Pontifici & llluftriifimo Archiepifeopo 
légitima reverentiâ & canonicâ obedientiâ. 

Statuit denique Univerfitas præfentem fuam 
Conclufionem deponendam efle apud Tabel- 
liones Regios , & iis omnibus quibus opus 
fuerit fignificandam cura & diligentiâ D. D. 
Præfidis, & D. D. Procuratoris generalis, & 
ita conclufit fapientiflùaws D. D. ac JM. J. C. 
de Chamifib de Sivry Exretor. 
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